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DISCOURS DE MGR L’ARCHEVEQUE

Eminentissime Seigneur (l),

AB quelles paroles exprimerai-je la joie et la reeon- 
sance dont tous les coeurs débordent en ce moment? 
Nous vivons, nous, citoyens de Ville-Marie, une 

heure unique dans notre histoire nationale. Nos pères n’au
raient jamais espéré la voir; mais ce sont eux peut-être qui 
nous l’ont méritée par leurs généreux sacrifices et leurs héroï
ques vertus. Ceux qui viendront après nous n’en verront pro
bablement jamais de semblable.

C’est l’heure du triomphe pour le Christ et son Eucharistie, 
l'heure de la consolation pour l’Eglise et son chef suprême, 
l’heure des affirmations solennelles pour la foi de notre peu
ple, l’heure des bénédictions et des grâces.

Sur nos fêtes qui commencent, je vois, il me semble, le ciel 
grand ouvert pour accueillir les acclamations qui vont monter 
de notre terre et laisser tomber sur elle l’abondance de ses 
faveurs.

Eminentissime Seigneur, il vous en souvient, au milieu des 
inoubliables solennités eucharistiques de Londres, en présence 
des représentants de tout l’univers catholique, répondant à 
de vénérables et sympathiques prévenances, je sollicitais timi
dement pour le Canada l’honneur d’un prochain Congrès et 
j’osais prédire une ovation éclatante à notre divin Sauveur sur 
les rives du Saint-Laurent. Un acquiescement enthousiaste, 
qui m’émut jusqu’aux larmes, répondit à ma prière. C’était, 
je l’avoue, un rêve dont la réalisation ne semblait pas facile ; 
mais vous l’avez approuvé, Eminentissime Seigneur, le pape 
l’a béni, et, voici, maintenant, la douce réalité sous nos yeux. 
Ce soir s’inaugure à Montréal le XXIe Congrès Eucharistique 
international, et votre pourpre sacrée vient jeter sur lui l’éclat 
dont elle a fait briller les derniers congrès de Cologne et de la

(1) Son Eminence le cardinal Vincent Vannutelli, légat pontifical.


